
Réseaux sociaux : l’accord parental à 15 ans est-il 
vraiment applicable ? 

 
L’Assemblée nationale a voté jeudi l’obligation pour les mineurs de moins de 15 ans 
d’obtenir l’accord de leurs parents pour se créer un compte sur les réseaux sociaux. 
 

Des "garde-fous indispensables" face à "la précocité croissante de la puberté numérique et de 
la puissance des outils mis à disposition de nos jeunes". Jeudi 2 mars, l’Assemblée nationale a 
voté l’obligation pour les mineurs de moins de 15 ans d’obtenir l’accord de leurs parents pour 
se créer un compte TikTok, Instagram ou Snapchat. La proposition de loi, portée par le député 
Horizons Laurent Marcangeli, a été adoptée à une quasi-unanimité (82 voix contre 2) en 
première lecture, et doit désormais être examinée au Sénat. 

La "majorité numérique" à 15 ans à laquelle se réfère le texte n’est pas nouvelle : introduite en 
France en 2018 en application d’une législation européenne, ce seuil concerne plus largement 
l’âge sous lequel un accord parental est requis pour que les données personnelles d’un mineur 
soient traitées. Pas véritablement appliqué jusqu’à présent, il n’a pas eu d’impact en termes 
d’accès des enfants aux réseaux sociaux. Problème : "les preuves scientifiques de liens de 
causalité entre l’utilisation débridée des réseaux sociaux et la santé mentale des enfants et 
adolescents s’accumulent", a souligné le ministre délégué à la Transition numérique, Jean-
Noël Barrot, qui a soutenu le texte voté. 

Selon une étude récente de Stem4, une association britannique spécialisée dans la santé 
mentale des ados, les trois quarts des 12-21 ans n’aiment en effet pas leur apparence physique, 
et la proportion monte à 8 sur 10 chez les 18-21 ans. Plus généralement, la moitié des jeunes 
gens sondés avouent s’être désocialisés ou avoir adopté des régimes draconiens à la suite de la 
pression des réseaux sociaux. Pour y faire face, le texte voté jeudi instaure l’obligation pour 
les réseaux sociaux "de mettre en place une solution technique de vérification de l’âge des 
utilisateurs et du consentement des titulaires de l’autorité parentale" pour les moins de 15 ans, 
"solution" qui devra être certifiée par les autorités. En cas de manquement, une amende 
pourra être infligée à l’entreprise, allant jusqu’à 1 % de son chiffre d’affaires mondial. 

"Solutions dures à mettre en place" 

Cette nouvelle mesure pourra-t-elle cependant être correctement appliquée ? Interrogée 
sur Franceinfo vendredi 3 mars, Justine Atlan, directrice de l’association e-Enfance, est 
confiante : "aucune mesure n’est infaillible, mais comme on part de zéro, même si elles sont 
appliquées à 50 %, ce sera mieux que rien" indique-t-elle, avant d’évoquer des "systèmes de 
biométrie, qui permettent d’estimer l’âge à partir d’une image", ou bien la demande d’une 
"carte d’identité". "Les solutions sont dures à mettre en place en raison du respect de la vie 
privée, mais aussi parce qu’elles vont ralentir l’accès aux plates-formes", estime de son côté 
Jérôme de Mercey, cofondateur de Dastra, une start-up spécialisée dans la protection de 
données, dans un article du Parisien. 

En attendant d’en savoir plus sur les détails pratiques, Charlotte Caubel, la secrétaire d’État 
chargée de l’enfance, s’est félicitée du vote de cette loi qui "correspond à une attente des 
parents". "Elle est dans la lignée de nos engagements en faveur de la protection des enfants 
sur Internet", a-t-elle précisé sur son compte Twitter. En février dernier, le gouvernement a 



lancé une campagne visant à faire connaître jeprotegemonenfant.gouv.fr, un site web 
"pratique" qui centralise toutes les informations dont les parents ont besoin pour mieux 
accompagner leurs enfants face aux écrans. Depuis le 5 septembre 2022, une loi impose par 
ailleurs aux fabricants d’appareil connecté à Internet d’installer par défaut un système de 
contrôle parental, une première mondiale selon Jean-Noël Barrot. 
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Questão 1: Assinale se a afirmação é verdadeira ou falsa.                             (5,0) 

    Verdadeira Falsa 

1 
Desde o início de março 2023, é necessário ser maior de idade 
para ter uma conta nas redes sociais. 

 X 

2 
A votação na Assembleia Nacional foi acirrada e por isso deve 
passar pelo Senado.  

 X 

3 A maioridade digital com 15 anos é uma discussão antiga. X  

4 Essa maioridade digital é amplamente adotada na França.  X 

5 
A ligação entre redes sociais e saúde mental é cada vez mais 
forte. 

X  

6 
75% dos adolescentes de 12 a 21 anos não gostam de sua 
aparência física 

X  

7 
Se a empresa não oferecer uma solução para verificar a idade do 
internauta, pagará uma multa de 1% da sua receita.  

 X 

8 
Segundo a diretora da associação e-Enfance, a nova medida, se 
for aplicada corretamente, é infalível. 

 X 

9 
O cofundador da startup Dastra acha que será difícil implantar 
essas soluções. 

X  

10 
O site jeprotegemonenfant.gouv.fr visa a denunciar os abusos na 
internet  

 X 



Questão 2: Escolha a sentença que corresponde ao enunciado extraído do texto.              (2,0) 

2.1. « La proposition de loi, (…), a été adoptée à une quasi-unanimité (82 voix contre 2)» 

 O projeto de lei, (…), foi rejeitado por unanimidade (82 votos contra 2)  

 O projeto de lei, (…), foi aprovado quase por unanimidade (82 votos contra 2) 

 O projeto de lei, (…), vai ser revisto quase por unanimidade (82 votos contra 2) 

 

2.2. «aucune mesure n’est infaillible, mais comme on part de zéro, même si elles sont 
appliquées à 50 %, ce sera mieux que rien». 

 algumas medidas são infalíveis se você começar do zero, mas devem ser aplicadas em 
50%, é melhor.  

 qualquer medida é infalível, quanto mais você começa do zero, mais elas são aplicadas a 
50%, e melhor fica. 

 nenhuma medida é infalível, mas como estamos começando do zero, mesmo que sejam 
aplicadas a 50%, será melhor que nada. 

 

2.3. « Elle est dans la lignée de nos engagements en faveur de la protection des enfants 
sur Internet ».  

 Está de acordo com nossos compromissos de proteger as crianças na Internet. 

 Ela continua a linha de nossas decisões contra a exposição de crianças na Internet. 

 Ela é contra a linha de nossos compromissos em favor da proteção das crianças na Internet. 

 

2.4. « une loi impose par ailleurs aux fabricants d’appareil connecté à Internet 
d’installer par défaut un système de contrôle parental ».  

 uma lei também exige que os fabricantes de dispositivos conectados à Internet instalem um 
sistema de controle parental por padrão.  

 uma lei imposta em outro lugar por fabricantes de dispositivos conectados à Internet exige 
um sistema de controle parental impecável. 

 uma lei também exige que as montadoras de televisões instalem um controlador parental 
conectado à internet. 



Questão 3: Qual frase pode explicar a expressão idiomática Des "garde-fous indispensables" 
face à "la précocité croissante de la puberté numérique?                                       (2,0)  

3.1. “Guarda-costas necessários” diante da “crescente precocidade da puberdade digital. 

3.2. "Parapeitos essenciais" face à "crescente precocidade da puberdade digital. 

3.3. "Salvaguardas indispensáveis" face à "crescente precocidade da puberdade digital. 

 

Questão 4: O que quer dizer a frase?                                                                              (1,0) 

4.1. Pour y faire face, le texte voté jeudi instaure l’obligation pour les réseaux sociaux "de 
mettre en place une solution technique de vérification de l’âge des utilisateurs… 

 Para lidar com isso, o texto votado na quinta-feira estabelece a obrigatoriedade das redes 
sociais "colocarem em prática uma solução técnica para verificar a idade dos usuários". 

 Para confrontar, o texto votado na quarta-feira estabelece a obrigatoriedade das redes 
sociais "atualizarem uma solução técnica para verificação da idade dos usuários".  

 

4.2. Plus généralement, la moitié des jeunes gens sondés avouent s’être désocialisés ou avoir 
adopté des régimes draconiens à la suite de la pression des réseaux sociaux 

 De modo geral, metade dos jovens pesquisados admite ter se tornado antissocial ou 
adotado dietas drásticas como resultado da pressão das redes sociais 

 Geralmente, um a cada dois jovens pesquisados admite ter se tornado antissocial ou ter 
adotado dietas brandas por pressão das redes sociais. 

 

 


